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Ce que Judas nous révèle...
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Il est recommandé de lire les textes bibliques indiqués avant de lire la prédication.

Chers frères et soeurs en Christ, 

Dans le récit de la Passion, deux disciples tiennent des rôles particulièrement importants : Pierre et
Judas. Le premier semble tenir un rôle côté lumière et le second un rôle côté ténèbres. Mais finalement, 
Jésus s'est quand même retrouvé tout  seul face à la mort, abandonné de tous. Toutes les autorités ont 
condamné Jésus, tous les disciples ont abandonné Jésus, toute la foule a crié "Crucifie !" Il y a eu 
unanimité contre Jésus, ce jour-là.

Mais dans la tradition chrétienne, dans les récits des Evangiles, c'est Judas qui est désigné comme 
"le mauvais", celui qui a livré et trahi Jésus. Déjà dans les listes des disciples que donne chaque 
Evangile, Judas est placé en dernier et désigné comme celui qui trahit, qui livre Jésus (Mt 10:4). Dans 
les Evangiles on ne crée pas de suspens. 

Ainsi, Judas porte la marque de l'infamie. Pourtant, il n'est qu'un rouage dans la grande machine 
qui a conduit à la condamnation de Jésus. Mais il est un rouage, le seul rouage qui vient de l'entourage 
immédiat de Jésus, il est l'un des Douze. Cela accentue l'incompréhensible. 

Comment un proche de Jésus, quelqu'un qui l'a suivi, qui l'a accompagné pendant des mois, qui l'a 
entendu prêcher, qui l'a vu faire des miracles, guérir, nourrir les foules, etc., comment Judas a-t-il pu 
trahir son maître ? On donne généralement trois explications différentes. 

1) Ce serait de la jalousie, comme Caïn à l'égard d'Abel. Cette raison est trop subjective et peu 
présente dans les Evangiles.

2) Ce serait l'appât du gain. L'Evangile de Jean place plusieurs touches dans ce sens (Judas était le 
caissier du groupe, il blâme la femme qui verse du parfum sur les pieds de Jésus et crie au gaspillage, et,
ajoute Jean, "il dit cela parce qu'il était voleur" (Jn 12:6)). Le fait que Judas soit payé pour livrer Jésus 
va dans ce sens, mais la somme est modeste pour un homme cupide.

3) La troisième raison, qui a été souvent développée dans la littérature est une raison théologique 
et me semble la plus intéressante. Judas aurait livré Jésus pour qu'il puisse accomplir son destin 
messianique — en tout cas le destin messianique tel que Judas l'envisageait. 

Dans la liste des disciples — à la fin de la liste — on trouve Simon le nationaliste (ou le zélote) et 
Judas l'Iscariote. Iscariote pourrait venir de "sicaire", le poignard et distinguer Judas comme un résistant 
à l'occupant romain, comme Simon le nationaliste auquel il est rattaché dans les textes. 

Judas se serait joint aux disciples de Jésus parce qu'il était persuadé que Jésus était le Messie qui 
devait délivrer Israël de l'occupant romain. Judas aurait été sourd à l'enseignement de Jésus sur la 
messianité souffrante; il n'aurait pas été réceptif aux remises à l'ordre de Pierre par Jésus chaque fois que
Pierre refusait les annonces de la Passion.

Judas pouvait donc attendre de la montée à Jérusalem et de l'entrée triomphale de Jésus avec 
l'épisode des rameaux qu'elles soient suivies d'une révélation éclatante. Judas peut s'être vu investi d'une 
mission dans ce dévoilement. Qu'est-ce qui serait plus éclatant que des myriades d'anges venant délivrer 
le Messie des mains de l'occupant ? Il fallait donc provoquer l'arrestation de Jésus pour déclencher le 
processus, pour mettre Dieu en demeure de réagir, de sauver son Fils et de libérer le peuple d'Israël.

Ainsi, à ses propres yeux, Judas aurait pu avoir un motif honorable de livrer Jésus. C'était une 
façon de collaborer au plan de Dieu. Et bien, cela a été une façon de collaborer à ce qui devait arriver, 
mais pas selon le plan de Judas. En effet, le plan ne tourne pas comme Judas l'attendait :

"Lorsque Judas vit que Jésus avait été condamné, il fut pris de remords et rapporta les 30 pièces 
d'argent et dit : « J'ai péché en livrant un innocent à la mort »." (Mt 27:3-4)
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 Judas se retrouve-là dans la même situation que Pierre juste après son reniement. Tous deux ont 
trahi leur maître. Mais leur destinée ne sera pas la même. Pierre vit, Judas meurt. Que se passe-t-il ? 

Pierre et Judas n'ont pas le même regard sur la messianité de Jésus et sur eux-mêmes. Après 
l'arrestation de Jésus, Pierre se voit tel qu'il est, avec sa faute. Judas voit sa faute, mais il veut l'effacer 
par la restitution de l'argent. Il veut effacer le passé, remonter le temps, retrouver le Jésus d'avant, et 
probablement réessayer autrement de faire advenir le Messie glorieux. Comme cela est désespérément 
impossible, il n'a plus d'espérance, tout est fini. Il va se pendre. 

Pierre de son côté a retenu l'enseignement de Jésus. Il garde un espoir dans le Messie, même s'il ne
peut espérer l'incroyable, la résurrection. 

Judas a été marqué du sceau de l'infamie parce qu'il représente la tentation — toujours forte — de 
brusquer Dieu, de le mettre à l'épreuve, de le pousser vers la toute-puissance pour nos propres intérêts. 

En Jésus-Christ, Dieu a choisi la difficile voie de l'impuissance, de la faiblesse pour se révéler. 
C'est un amour qui se propose, mais ne s'impose pas. Face à cela, nous gardons toujours — comme 
Judas — la tentation de la trahison en réclamant de Dieu une manifestation plus vigoureuse, plus 
contraignante, plus imposante. 

Le temps de la Passion nous rappelle que Dieu a choisi la voie de la douceur et du pardon. Il a 
choisi de porter nos fardeaux, nos soucis, nos faiblesses, nos souffrances avec nous. Il n'est pas le 
Messie glorieux qui ôte les obstacles de notre route, il est le Messie souffrant qui traverse les difficultés 
avec nous, à nos côtés. 

Il est celui qui relève Pierre et tous ceux qui faiblissent sur le chemin. Ce visage, c'est celui de 
Dieu qui nous est révélé en Jésus-Christ, mort sur la croix et ressuscité le troisième jour. 

Amen
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